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EXAMEN DES TYPES DES GENRES 
CAMBALOMORPHA ET CAMRALOPSIS POCOCK , 1895. 
ESSAI DE CLASSIFICATION 
DES GLYPHIULINAE VERHOEFF, 1936 
(Diplopoda , Cambalidea) 

Par J.-P. MAURlfiS 


A Poccasion de l’etude d’une nouvelle espece de Glyphiulinae recoltee dans 
une grotte du Cambodge par C. Boutin, nous avons ete amene a revoir les types 
de Pocock des genres Cambalomorpha (trois especes, dont le type) et Camba- 
lopsis (l’espece-type) A . 

Cette note comprend done : 

1° la description dc Plusioglyphiulus boutini n. sp. ; 

2° l’examen de Cambalomorpha formosa Pocock, 1895 ($) ; 

3° la description des gonopodcs de Cambalomorpha doriae (Pocock, 1893) ; 

4° l’examen de Cambalomorpha feae (Pocock, 1893) ; 

5° la description des gonopodcs de Cambalopsis calvas (Pocock, 1893) ; 

6° une misc au point sur les genres (diagnose ct contcnu) de Glyphiulinae. 


I. Description de Plusioglyphiulus boutini n. sp. 

Loc. typ. — Cambodge, province de Kampot, grotte situee dans la region 
de Kompong Trach — Tuk Meas ; date de recolte non precisee ; coll. C. Bou¬ 
tin, 1968-1969 : 2 <J. 

Mensurations. — Longueur, 42 mm (holotype), 38 mm (paratype) ; diametre, 
1,3 mm (corps plus ramasse chez cavernicolus : 24 mm sur 1,5 mm). 

Nombre d’anneaux. — 72/3 (holotype), 68/3 (paratype) ; la $ de caverni¬ 
colus possede 56 anneaux. 

Coloration. — Corps totalement depigmente, a l’exception des yeux pig- 
mentes en noir et de deux petites plages brunes claires situees pres des yeux. 


Morphologie externe : cotes et tubercules 

L’ornementation des teguments ne difTere pas de celle de cavernicolus. 


1. Je tiens a rernercier ici bien vivement le Dr. D. Macfarlane qui a bien voulu me faire parvenir 
ces types, deposes au British Museum. 
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Collum : 5 + 5 cotes longitudinales sont visibles dans la partie anterieure ; 
mais vers l’arriere, certaines de ces cotes se divisent, tandis qu’apparaissent 
une cote mediodorsale et deux cotes paramarginales (une de chaque cote), de 
telle sorte que Ton compte, au bord posterieur, 8+1 + 8 cotes longitudinales. 
Les divisions transversales etant assez anarchiques, nous renvoyons a la figure 6. 



Fig. 1-5. — Plusioghjphiulus boutini n. sp., 

1, P. 1 ; 2, P. 2 et penis ; 3, gonopodes anterieurs (P. 8) vue posterieure ; 4, les memes, vue anterieure ; 
5, gonopodes posterieurs (P. 9), vue posterieure. 


Anneaux 2-3-4 (fig. 6) : 15 (7 + 1 + 7) cotes longitudinales 1 a peine divisees 
transversalement en deux pseudo-tubercules. 

Anneaux 5 et 6 : meme ornementation que precedemment, mais les trois 
cretes les plus ventrales sont reduites chacune a deux petits tubercules, tandis 


1. Le chiflre 15 est constant jusqu’au dernier anneaii, eontrairement a ce qui se passe chez dubius 
Alt. oil il y a 17 cretes snr les 25 derniers anneaux. 
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que la 4 e crete (en partant du bas), egalement divisee en deux tubercules, porte, 
sur le plus anterieur, le pore rcpugnatoire. Les cretes dorsales sont a peine echan- 
crees entre deux pseudo-tubercules. 

Autres anneaux : rornementation est la meme que sur les anneaux 5 et 6, 
mais les 3 + 1 + 3 cretes dorsales sont, a partir du 7 e anneau, divisees transver- 
salemcnt en 3 pseudo-tubercules (chez dubius , la division en trois tubercules 
apparait des le 6 e anneau) au lieu de deux. Sur les dix derniers anneaux, la divi¬ 
sion transverse la plus posterieure s’efface, de telle maniere que chaque cote 
est constitute par un pseudotubercule anterieur et par une petite Crete postc- 
rieure. 


Autres caracteres morphologiques 

Capsule cephalique lisse et glabre ; seulement une dizaine de soies prelabiales. 
Yeux : une dizaine d’ocelles en desordre dans un champ pigmente ovale trans¬ 
verse. Labre tridente (quadridente chez cavernicolus). Massue antennaire quatre 
fois plus longue que large. 

Pygidium un peu different de celui de cavernicolus : la partie tergale porte 
2 + 2 petits tubercules (au lieu de 1 + 1), et est prolongee par une saillie poste¬ 
rieure en angle obtus un peu emousse (il n’y a aucun prolongement ni chez caver¬ 
nicolus ni chez dubius). Valves anales sans bourrelet marginal. Valve sous-anale 
reniformc (echancree au bord posterieur). Pattes ambulatoires : uncus long, 
flanque d’une soie annexe. 

Caracteres sexuels £ 

Le £ est remarquable par la transformation qui affecte le labre, les lobes 
pleuro-tergaux des 2 e , 3 e , 4 e , 6 e et 7 e anneaux (fig. 6), et les P.1, P.2 (fig. 1-2) 
et P.3. 

Le labre est remarquable par le developpement des bords lateraux qui mas- 
quent completement les mandibules. Avec les lobes pleuro-tergaux (fig. 6) 
des 2 e , 3 e et 4 e anneaux, les bords lateraux du labre ferment la cavite ou se trou- 
vent caches les P.1, P.2 et P.3. Les lobes pleuro-tergaux des 6 e et 7 e anneaux 
sont moms developpes ; ceux du 6 e forment un angle presque droit un peu sail- 
lant vers 1’arriere, tandis que ceux du 7 e (qui abritent les gonopodes) sont sim- 
plement repousses en arriere de fagon a menager une ouverture sur la partie 
antero-ventrale. 

P.l (fig. 1) tres proches de ceux de cavernicolus, mais telopodites encore plus 
petits et prolongement median coxo-sternal moins developpe. 

P.2 (fig. 2) differents de ccux de cavernicolus par le developpement bien moin- 
dre du femur et le plus grand developpement du metatarse. Penis a extremites 
arrondies. 

P.3 a coxites tres allonges, comme chez cavernicolus . 

Gonopodes anterieurs (P.8, fig. 3-4) construits sur le meme schema que chez 
cavernicolus , e’est-a-dire que de chaque cote et un peu en arriere d’une masse 
sternale S compacte, se trouvent des coxites C volumineux, porteurs de diffe- 
rcnciations distales internes et d’un petit telopodite T antero-lateral, II y a 
cependant des differences qui portent sur les details suivants ; 




Plusioglijphiulus boutini n. sp., <$ : tete et premiers anneaux, 
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— sternite S plus etroit a la base et etrangle a mi-hauteur ; 

— au coxite C : la corne postero-interne k est moins developpee, et une crete 
distale anterieure transverse munie de longues soies j remplace une lame qui, 
d’apres les figures de Silvestri, 1923, ne porterait qu’une vague spinulation. 

Gonopodes posterieurs (fig. 5) differant de ceux de cavernicolus par lcur lon¬ 
gueur moindre et surtout la presence, a la base de la face posterieure, d’un dome 
coxo-sternal non divise medialement. L’extremitc de chaque membre est divi- 
see en deux lames a peu pres egales cn hauteur et couvertes d’une fine pilosite. 
A noter egalement la plus faible longueur des poches tracheennes. 

5 inconnue. 


II. Cambalomorpha formosa Poeock, 1895 

Especc-type du genre Cambalomorpha. 

$ holotype, recoltee a Hong-Kong en 1892 par J. J. Walker. 

Nous avons note : 

a) la presence d’une division transverse du gnathochilarium en mentum et 
promentum, qui classe done cette espece parmi les Glyphiulinae et non parmi 
les Cambalopsinae ; 

b) la grande ressemblance des caracteres externes avec ceux du Glyphiulus 
mediator Attems du Viet-Nam. Cette ressemblance se manifeste par la taille, 
la sculpture du collum et des tergites et la labilite du sillon transverse du gna¬ 
thochilarium. 

La position de C. formosa reste incertaine en l’absence de mais il ne fait 
pas de doute qu il s’agit d’un Glyphiulus proche du mediator. 

En consequence, le genre Cambalomorpha doit etre considere comme synonyme 
de Glyphiulus. 


III. Cambalomorpha doriae (Poeock, 1893) 

Nous avons examine un des £ syntypes, recoltcs en Birmanic (Pegu) par 
Fea en 1895. Nous avons note : 

a) la division nette du gnathochilarium en mentum et promentum ; 

b) le labre trilobe ; 

c) l’enscmblc des caracteres externes particuliers aux Podoglyphiulus : collum 
a 10 cotes au bord anterieur, 9 au bord posterieur ; metazonites a 3 + 3 + 3 
rangs de tubercules ; 

d) des caracteres sexucls propres aux Podo glyphiulus ; nous donnons ici 
(fig. 7-8) une figuration des gonopodes de cette espece. 

Nous avons designe ce disseque comme lectotypc de l’espece, qui doit 
prendre le nom de Podo glyphiulus doriae (Poeock, 1895), comb. nov. 


33 
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Fig. 7-8. — Podoglyphiulus doriae (Pocock, 1893), lectotype. 

7, gonopode anterieur (P. 8), vue posterieure ; 8, gonopode posterieur (P. 9), vue anterieure. (Meme 
echelle que pour les lig. 1-5). 


IV. Gambalomorpha feae (Pocock, 1893) 

Nous avons examine Tune des $ syntypes recoltees dans les Farm Caves, 
Moulmein, Birmanie, par Fea en 1895. Le gnathochilarium est du type Gly- 
phiulinae, et les caracteres morphologiques sont ceux du genre Podoglyphiulus, 
ou cette espece doit etre rangee. 


V. Cambalopsis calvus (Pocock, 1893) 

Bien que cette note soit essentiellement axee sur les Glyphiulinae, il nous 
a paru interessant dc faire connaitre (fig. 9-11) les P.1, P.8 et P.9 $ de cette 
espece, type du genre Cambalopsis ; ces appendices n’avaient jamais ete figures. 
Le (J etudie et disseque, choisi parmi les syntypes recoltes en Birmanie (Beef 
Island) par E. W, Oats, a ete designe comme lectotype. 
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VI. La SOUS-FAMILLE DES GlYPHIULINAE 

De cette sous-famille nous gardons ici provisoirement une conception direc- 
tement inspiree de celle de Verhoeff, 1936. Cette conception apparait limita¬ 
tive et sujette a la critique, puisqu’elle ne nous permet de regrouper que les 
Cambalides d’Extreme-Orient et indo-pacifiques possedant a la fois les carac- 
teres suivants : collum et tergites ornes de grosses cotes longitudinales ; gnatho- 
chilarium divise en mentum et promentum et pourvu d’un corps central ; carac- 
teres sexuels secondaires <$ spectaculaires, affectant non seulement les P.1, P.2, 
P.3 et gonopodes, mais aussi les pleurotergites des premiers anneaux du corps 
et meme le labre. 

Cette sous-famille comprend trois genres qui se distinguent surtout par leurs 
gonopodes (particulierement les gonopodes posterieurs) et par certains carac- 
teres externes. 


CLfi DES GENRES 

1. P.9 : telopodites en feuillets remarquables par leur simplicity, assez allonges. 
P.8 : partie distale du eoxite divisee transversalement. Metazonites : 15 rangs longitu- 
dinaux de tubereules aux anneaux moyens. . . . Plusio glyphiulus (Silvestri, 1923) 

— P.9 de forme variable, a telopodite plus eomplexe et difTerencie que preee- 

demment. P.8 : partie distale du eoxite pouvant etre divisee par une eehanerure en 
une partie interne et une partie externe. Metazonites : au maximum 13 rangs lon- 
gitudinaux de tubereules. 2 

2. P.9 le plus souvent a telopodite allonge bien distinct de la partie coxale basale. 

P.8 : telopodite presque aussi haut que lc eoxite. P.l a telopodites ambulatoires. Meta¬ 
zonites : 9 rangs longitudinaux de tubereules aux anneaux moyens. Collum : 10 cretes 
au bord anterieur, 9 au bord posterieur. Podo glyphiulus (Attems, 1909) 

— P.9 le plus souvent assez courts et ramasses, telopodite peu distinct de la partie 
coxale. P.8 a telopodites tres petits. P.l a telopodites absents ou en moignons. Meta¬ 
zonites : 9-13 rangs longitudinaux de tubereules. Collum : nombre de eretes du bord 
posterieur egal ou plus grand qu’au bord anterieur. . Glyphiulus (Gervais, 1847) 


A. Genre Glyphiulus (Gervais, 1847) 


Synonymes : 

Cambalomorpha Pocoek, 1895 (syn. nov., voir paragraphe II). 

Keratoglyphiulus Attems, 1909. 

Formosoglyphiulus VerhoefT, 1936 (syn. nov.). 

Trogloglyphus Loksa, 1960 (syn. nov.). 

Sous-GENRES ET ESPECES 

L’heterogeneite du genre semblc, a priori , faciliter la subdivision en sous- 
genres. En realite, il n’en est rien. 11 est en eflet actuellement difficile de definir 
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des sous-genres coherents, les coupes pouvant etre tres difTerentcs suivant le 
caraetere auquel on attache le plus d’importancc. 

Ainsi, dans la liste des especes ci-apres, les deux sous-genres que nous citons 
correspondent plutot a des essais de groupement partiels plutot qu’a de veritables 
sous-genres, puisqu’ils n’englobent pas la totalite des especes du genre. Le nom 
des especes dont la place reste a definir (soit parce qu’elles ne sont connues 
que par la §, soit parce que leurs caracteres sont particuliers) est precede d’un 
point d’interrogation. 

a) « Sous-genre » Glyphiulus Gervais, 1847 

Caraetere distinctif : cote medio-dorsale des metazonites divisee anterieure- 
ment (1 tubercule anterieur, 2 posterieurs). 

Type : granulatus (Gervais, 1847) : La Reunion — lie Maurice — Nouvelle- 
Caledonie — Loyaute — Seychelles — Comores — Tahiti. 

Autres especes : ? tuberculatus (Verhoeff, 1936) : Formose. Cette espece li’est 
connue que par la $. Verhoeff, 1936, a cree pour elle un genre Formosoghj - 
phiulus , qu’il distingue de Glyphiulus par son labre quadridente et par la pre¬ 
sence de 14 cotes longitudinales au collum. Or, 1° le nombre de dents du labre 
est variable (de 3 a 6) a l’interieur du genre Glyphiulus (contrairement a ce 
qu’afFirme Verhoeff, 1936, page 56) ; 2° le nombre de carenes du collum (14) 
se rencontre aussi cliez Glyphiulus granulatus , car le chiiTre 12 indique pour 
cette espece par les auteurs ne tient pas compte des stries les plus laterales (pour- 
tant bien visibles), sous pretexte que ces stries ne parviennent pas tout a fait 
au bord anterieur du collum ! II est tres probable que Verhoeff, lui, a tenu 
compte, pour tuberculatus , de ces deux cotes ; e’est d’autant plus probable que 
le schema (abb. 14) qu’il donne de la disposition des carenes correspond tout 
a fait a celui que nous avons pu observer sur les ecliantillons de granulatus du 
Museum d’Histoire naturelle dc Paris (dont la 9 type de Gervais). A noter 
egalement la grande similitude de sculpture des metazonites entre tuberculatus 
et granulatus. En Fabsence de de tuberculatus , nous ne pouvons pas etablir 
la synonymie de ces deux especes, mais le genre Formosoglyphiulus, ne posse- 
dant aucun caraetere pouvant le separer de Glyphiulus , ne peut etre que syno- 
nyme de ce dernier. 

anophthalmus Loksa, 1960 : Chine du Sud. 
balaszi Loksa, 1960 : Chine du Sud. 

Ces deux especes entrent dans la composition du genre Trogloglyphus Loksa, 
1960. Ce genre ne peut, a notre avis, etre admis, car il est base uniquement sur 
Fanophthalmie et 1’efTacement partiel des stries du collum. 

b) « Sous-genre » Octoglyphus (Loksa, 1960) 

Se distingue des precedents par la simplicite de la cote medio-dorsale des 
metazonites et la disposition des prolongements coxaux des P.l qui sont ici 
rapproebes medialement. A noter egalement le plus faible nombre de cotes 
longitudinales tergales (9). 

Type : pulcher Loksa, 1960 : Chine du Sud. 

Autres especes : mediator Attems, 1938 : Viet-Nam. 

? formosa (Pocock, 1895) : Ilong-Kong. Nous avons note 
precedemment, (paragraphe II) la grande ressemblance des caracteres externes 
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de cette espece (connue seulcmcnt par la $) avec ceux de mediator ; c’est la 
raison pour laquelle nous la classons ici. 

c) Especes sans attribution sous-generique 

Les trois especes ci-apres pourraient chacune etre prises comme type d’un 
sous-genre monospecifique. Nous nous contenterons ici de rappeler brievement 
les caracteres qui les singularisent. 

? superbus Silvestri, 1923 : Viet-Nam (Dalat) — Cambodge (Kampot). Espece 
(type d’un sous-genre Koinoglyphus Carl, 1941, de validite tres discutable) sc 
distinguant par un plus grand nornbre de cotes longitudinales tergales (13 an 
lieu de 9 chez les Octoglyphus et 11-12 chez les Glyphiulus s. s.) et par la struc¬ 
ture plus complexe des P.8 <$. 

? capucinus Attems, 1938 : Viet-Nam (Bana). Cette espece ne peut etre dis- 
tinguee des Glyphiulus s. s. que par la simplicity de la cote medio-dorsale du 
mctazonite et par le developpement particulier du collum. 

? javanicus Carl, 1941 : Java. Cette espece est tres proche des Octoglyphus. 
A noter : au collum, 10 cotes au lieu de 9 et des P.9 £ assez differents. 


B. Genre Podoglyphiulus (Attems, 1909) 

Ce sous-genre d’ATTEMS, 1909, eleve au rang de genre par Verhoeff, 1936, 
et considere comme tel par Attems, 1938, mais non par Carl, 1941, a ete carac- 
terise surtout par la presence d’un telopodite articule normal aux P.l du <£. 
Ce caractere est tres commode, et a priori , dans notre conception actuelle, il 
devrait etre rejette comme artificiel et insulRsant pour caracteriser un genre. 
Neanmoius, il se trouve que jusqu’a ce jour, ce caractere permet de regrouper 
un ensemble d’especes de Glyphiulinae qui montre une grande uniformite des 
caracteres de sculpture du collum (10 cotes anterieures, 9 posterieures) et des 
metazonites (9 cotes), unc grande homogeneite des structures gonopodiales (en 
particulier des gonopodes posterieurs, (jui se caracterisent par une tendance a 
l’allongement qui atteint son maximum chez errabundus ), et aussi une grande 
unite chorologique (toutes les especes vivent aux Indes, a Ceylan et en Bir- 
manie). 

Type : ceylanicus (Attems, 1909) : Ceylan (Point de Galle). 

Autres especes : elegans Silvestri, 1923 : nord-ouest dc l’lnde (Satara). 

elegctns whroughteri Carl, 1941 : nord-ouest de l’lndc (Bom- 
bay). 

errabundus Carl, 1941 : sud de l’lnde (Palnis). 
doriae (Pocock, 1893) : Birmanie (Pegu). 

? feae (Pocock, 1893) ((J inconnu) : Birmanie (Farm Caves). 
jonesi Verhoeff, 1936 : sud de l’lnde (Trivandrum). 

? nubilus Carl, 1941 (<£ inconnu) : sud de l’lnde. 


C. Genre Plusioglyphiulus (Silvestri, 1923) 

Ce sous-genre de Silvestri, 1923, passe sous silence par Verhoeff, 1936, 
et rejette par Attems, 1938, sous pretexte que l’espece-type cavernicolus est 
unc espece aberrante, n’a pas moins de raison que Podoglyphiulus d’etre consi- 
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dere comme genre. II se caracterise par un plus grand nombre de cotes longi- 
tudinales (15-17 au lieu de 9-13 chez Glyphiulus et Podoglyphiulus ), mais sur- 
tout par la grande simplicite des gonopodes posterieurs, qui ne se retrouve chez 
aucun autre Glyphiulinae. 

Type : cavernicolus Silvestri, 1923 : Ceylan (Bidi Caves). 

Autres especes : boutini n. sp. : Cambodge. 

? dubius Attems, 1938 : Cambodge (Angkor). Cette espece 
presente des alTinites incontestables avec boutini . 


Laboratoire de Zoologie (Arthropodsv) 
Museum national d’llistoire naturelle 


BIBLIOGRAPHIC 

Attems, C., 1909. — Die Myriopoden der Vega-Expedition. Ark. Zool. , Stockholm, 5, 
3, pp. 1-84. 

— 1938. — Die von Dr. Dawydoff in Franzosisch Indochina gesammelten Myriopo¬ 

den. Mem. Mus. Hist, nat ., Paris, N. S., 6, 2, pp. 187-353. 

Carl, J., 1941. — Diplopoden aus Sudindien und Ceylon. II. Toil : Nematophora und 
Iuliformia. Rev. Suisse Zool., Geneve, 48, pp. 568-714. 

Gervais, P., in Walckenaer, 1847. — Histoire naturelle des Insectes. Apteres IV. 
Paris, pp. 1-333. 

Loksa, J., 1960. — Einige neue Diplopoden-und Chilopodenart.en aus Chinesischen 
Hohlen. Acta Zool. Acad. Sci. Hung., Budapest, 6, 1-2, pp. 135-148. 

Pocock, R. I., 1893. — Viaggio di Leonardo Fea in Birmania e regioni vicine. IV. On 
the myriapoda of Burma. Ann. Mus. Civ. Stor. Nat. Genova, ser. 2, 23, pp. 3- 
23. 

— 1895. — Report upon the Chilopoda obtained by P. W. Basset-Smith, Esq., Sur¬ 

geon R. N., and J. J. Walker, Esq., R. N., during the Cruise in the Chinese 
Seas of H.M.S. « Penguin » Commander W. U. Moore commanling. Ann. Mag. 
nat. Hist., 6, 15, pp. 346-371. 

Silvestri, F., 1923. — Description of some Indian and Malayan Myriapoda Camba- 
loidea. Rec. Indian Mus., Calcutta, 15, 2, pp. 181-193. 

Verhoeff, K. W., 1936. — Zur Kenntnis der Glyphiuliden (Cambaloidea). 143. Diplo- 
poden-Aufsatz. Zool. Anz., Leipzig, 113, 3-4, pp. 49-62. 



